
 

 

      COMMUNIQUÉ  
Paris, le 13 Novembre 2020 

 

France, qu’as-tu fait des promesses de ton baptême ? 

France, tu rayonnes à travers le monde pour être l’un des piliers de la chrétienté en Occident tout en 
ayant un regard attendri vers l’Orient. Cette chrétienté qui t’a érigé en témoin des nations, cette 
chrétienté qui jadis faisait rougir tes ennemis.  Les heures sombres de ton histoire ont pu dévoyer et 
subvertir l’espérance et les idées qui ont été ta gloire. France, terre de liberté, qu’as-tu fait de tes enfants 
?  

Voilà qu’au nom d’une laïcité, que certains diraient bienveillante, tu t’abandonnes aux mains de ceux 
qui souhaitent l’élever au rang de religion. C’est aussi par un soi-disant « progressisme », celui-ci 
démesuré, que tu délaisses les fondements éthiques et familiaux.  

Nous catholiques, te chérissons quand tu portes haut les valeurs d’universalité, te souffrons quand ces 
mêmes valeurs sont subverties. De nombreux croyants se sentent oubliés, méprisés. Aujourd’hui des 
catholiques perdent la vie, sur ton sol.  
 
Plus que jamais face à ce constat, nous voulons élever notre voix avec ceux qui se sentent abîmés dans 
l’intimité de leur conscience et de leur foi. Malgré nos différences culturelles, sociales et parfois nos 
divergences politiques, l’amour du Christ et de son Eglise nous unissent autour d’un but commun : 
défendre la foi et les valeurs chrétiennes.  

Pour ces raisons, l’association Fide, une initiative de catholiques venant de tous horizons et aux parcours 
différents, décident de faire union sous trois volets ; social, évangélisation et politique.  
 
Nous défendrons, avec la doctrine sociale de l’Eglise, la vision que nous avons pour notre société, loin 
des clichés et des étiquettes qu’une certaine élite souhaite nous voir porter. 
Nous souhaitons, actualiser et revivifier tes promesses en recueillant et assumant pleinement l’héritage 
de nos pères. Répondre aux défis de notre société actuelle pour une meilleure justice sociale, que soit 
garantie la liberté de conscience et de croyance. 
 
L’abbé Pierre disait : « Un sourire coûte moins cher que l'électricité, mais il donne autant de lumière ». 
Cette lumière porte un nom, Jésus-Christ ! Nous l’annonçons avec joie et bonheur, mais comment 
proclamer son nom sans partager son pain avec celui qui a faim ? Nous sortirons dans la rue afin d’être 
présents au côté de l’oublié, de l’exclu, du pauvre.  
 
Nous nous engageons parce que nous ne pouvions rester plus longtemps dans le silence. 
 
 

France, es-tu à la hauteur de ton histoire ?  

 

contact@fide-association.fr 

      


